
Objectifs atteints
La progression de notre chiffre
d’affaires au 1er semestre a confirmé
la pertinence des actions engagées
en 2006. En effet, les performances
de notre division produits se sont
encore améliorées et notre activité
services a enregistré une croissance
deux fois plus rapide que celle du
marché (+13,5 %). Enfin, nos activités

de maintenance croissent pour la première fois depuis
deux ans. Je voudrais rappeler ici certains faits marquants.

• Des innovations significatives pour nos solutions
d’infrastructure : performances accrues et diminution
sensible de la consommation d’énergie. Le
renouvellement de nos serveurs NovaScale1 et Escala
les positionne parmi les plus performants du marché.

• Une montée en puissance dans les applications critiques
et les infrastructures complexes. Deux exemples : aux
États-Unis, après d’autres grands États tels que New
York, le Michigan ou l’Illinois, la Californie a retenu nos
solutions de « Business Intelligence » pour son
programme Medicaid. En France, nous avons remporté
l’un des plus importants marchés d’infrastructure pour
Chorus, le système d’information des finances de l’État.
Enfin, nous avons renforcé nos activités de services avec
l’achat de Siconet en Espagne et la création au Maroc
d’un centre de services « offshore » pour de grands
projets telcos et de e-gouvernement. 

• L’accélération de notre avancée dans le Calcul Haute
Performance. De grandes entreprises comme Alcan et
des centres de recherche européens dont les Universités
de Düsseldorf et de Reims, le réseau D-Grid allemand
ont préféré les solutions HPC de Bull. Par ailleurs, nos
équipes peuvent être fières d’avoir réalisé un sans-faute
en livrant en avance sur le planning au CCRT2 le
supercalculateur civil le plus puissant de France.

• Une dynamique confortée en Open Source avec
plusieurs initiatives, dont le lancement de NovaForge,
notre plate-forme ouverte de développements
collaboratifs et l’alliance avec de grands acteurs
européens, brésiliens et chinois dans le cadre du projet
QualiPSo. 

Nous poursuivons donc notre stratégie de recentrage qui
conduit Bull vers un modèle résolument orienté vers les
solutions conjuguant technologies ouvertes et services à
forte valeur ajoutée. L’annonce prochaine d’une nouvelle
initiative qui permettra à vos centres de données de
gagner en flexibilité, va dans ce sens. D’autres suivront.

Didier Lamouche
Président-Directeur Général

(1) NovaScale sous Microsoft SQL Server : meilleur ratio 
prix/performance de l’industrie au benchmark TPC-H
(2) CCRT : Centre de Calcul Recherche et Technologie qui 
opère pour le CEA, EDF, SNECMA, Techspace Aero et Turbomeca 
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Environnement :
une priorité pour Bull
Par Bruno Pinna, Directeur Marketing, Bull

De nombreux observateurs indiquent aujourd’hui que les préoccupations 
environnementales sont en train de devenir vitales dans l’industrie 
informatique, en citant fréquemment en exemple la croissance sans 
limites des grands « datacenters » Internet. Doit-on anticiper dès 
maintenant que la dimension environnementale va devenir une 
composante essentielle et pérenne de notre industrie ?

Vous avez déployé une solution
décisionnelle ambitieuse. 

Pourquoi ?
Nos premières réflexions sur le déci-
sionnel datent d’il y a six ans.
Compte tenu de l’ouverture du mar-
ché de l’énergie à la concurrence, il
était essentiel de pouvoir prévoir les
évolutions de notre portefeuille
clients et d’optimiser nos offres en
conséquence. Nous souhaitions
notamment affiner nos capacités de
segmentation et de prévision selon

les profils de consommation. Nous
voulions aussi faciliter le pilotage
de la performance des actions de
marketing et de communication.

Quelles architectures décisionnelles
avez-vous mis en place pour
répondre à ces besoins ?
Nous avons progressé par étapes.
En pratique, nous avons déployé un
entrepôt de données centralisé pour
le marché des entreprises et des
professionnels …

N°18 I septembre 2007

Bull Direct

(page 4)

ÉDITO

(page 2)

La lettre de Bull



Tribune Invité du mois Succès Parole d’expert Solutions En bref Agenda

Bull Direct N°18 I septembre 2007

– page 2 –

TRIBUNE

En toute objectivité, l’informatique n’est
pas l’industrie la plus gourmande en

énergie. L’Agence de Protection Envi-
ronnementale américaine (EPA) a publié
début août 2007 une synthèse1 indiquant
que l’énergie consommée dans l’ensem-
ble des centres de calculs américains ne
représente que 1,5 % de la consomma-
tion globale du pays. L’informatique à
l’échelle d’un pays consommerait donc à
peu près autant que les téléviseurs de
celui-ci. Une consommation qui ne
menace pas de bousculer les grands
équilibres, même s’il faudrait y ajouter la
consommation induite par la fabrication
des technologies elles-mêmes, qui n’est
mesurée par aucune étude disponible.

Difficile d’ailleurs de tenter un bilan glo-
bal. Car si l’informatique consomme,
c’est avant tout pour automatiser et déma-

térialiser des processus qui eux, étaient
bien plus consommateurs que les proces-
sus numériques qui les ont remplacés.

Mais dans un monde où la sensibilité éco-
logique devient – à juste titre – essen-
tielle, il est maintenant acquis que le
contrôle de la consommation des infra-
structures informatiques est un facteur
essentiel. Entre 2000 et 2005, la
consommation des serveurs installés dans
le monde a doublé, passant de 6,7 giga-
watts à 14 gigawatts, soit l’équivalent de
14 centrales nucléaires. Et un doublement
de consommation est encore à l’ordre du
jour pour les cinq années qui viennent.
Bien entendu, la performance de ces ser-
veurs dans la période de 2000 à 20052

a, elle, bien plus que doublé. Selon la loi
de Moore, elle a probablement évolué
d’un facteur 6 à 7. Le bilan est vertueux,

mais devrons-nous construire 14 centrales
nucléaires de plus d’ici à 2010, rien que
pour l’informatique ?

Nick Carr, analyste américain réputé du
monde informatique, dans son blog
(www.roughtype.com), attirait l’attention
dès décembre 2006 sur le fait que cha-
cun des 15 000 avatars en ligne dans
Second Life (hébergés sur 4 000 serveurs)
consommait, en moyenne, autant qu’une
personne réelle !

Trop de serveurs ? Peut-être pas ! Mal
distribués, mal optimisés ? Sans doute.
De nombreux clients nous le disent : il
leur est de plus en plus difficile de faire
évoluer leurs centres de données. Limites
d’alimentation électrique, limites en
matière de climatisation, limites en termes
de surface disponible. Toutes ces limites,
nous les avons atteintes plus vite que
prévu. Selon Gartner Group, le coût de
l’alimentation électrique pourrait attein-
dre 30 % des budgets informatiques dans
quelques années, si rien n’était fait.

Pourquoi ? Essentiellement deux raisons.
Tout d’abord, le coût énergétique de cha-
que serveur. Il y a huit ans, un serveur de
grande diffusion consommait 35 W.
Aujourd’hui, c’est presque dix fois plus,
puisqu’un serveur bi-socket x86
consomme près de 250 W. 

Mais le facteur le plus important est bien
le déploiement à grande échelle de ces
serveurs dans l’infrastructure. Ces derniè-
res années ont vu le déploiement de mil-
lions de serveurs de grande diffusion,
essentiellement en technologie x86. Bien
souvent, le principe de déploiement
était : une application, un serveur. 

Ce principe est souvent guidé par une
vertu essentielle en informatique : celle de
limiter les interdépendances entre les
organisations, ce qui facilite dans un pre-
mier temps la gestion et l’administration.
Dans ce contexte, partager un serveur
peut être vu comme un facteur de com-
plexité. Ou tout simplement créer un sen-
timent de dépossession pour son proprié-
taire, réel ou virtuel.

Environnement : une priorité pour Bull
Par Bruno Pinna, Directeur Marketing, Bull

De nombreux observateurs indiquent aujourd’hui que les préoccupations 
environnementales sont en train de devenir vitales dans l’industrie informatique, en
citant fréquemment en exemple la croissance sans limites des grands « datacenters »
Internet. Doit-on anticiper dès maintenant que la dimension environnementale va
devenir une composante essentielle et pérenne de notre industrie ?
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Pour les grands « datacenters » néan-
moins, la cote d’alerte est atteinte. Et le
moment est venu de réaliser que, pour
ces milliers de serveurs déployés en quel-
ques années dans l’organisation, leur
taux d’utilisation doit être amélioré, sans
compter les difficultés à les gérer – ou tout
simplement à les identifier. 

Sur l’agenda des DSI, l’objectif premier
devient alors d’améliorer l’efficacité de
l’infrastructure. C’est un facteur-clé au
niveau de l’entreprise. C’est aussi un fac-
teur-clé quand il s’agit de construire ces
« mega-datacenters » de l’Internet. Si ces
« usines informatiques » se mettent en
place, elles ne pourront le faire que par
une approche industrielle, où rationalisa-
tion, consolidation et virtualisation vien-
dront en tête des pratiques à mettre en
œuvre prioritairement.

Bonne nouvelle : les technologies d’au-
jourd’hui permettent de consolider les
infrastructures avec des coûts accessibles.
Alors, une nouvelle révolution industrielle
pour l’informatique ? Certainement. 

Nous avons vécu ces dernières années la
révolution des systèmes de grande diffu-
sion, qui ont vocation à gérer la plupart
des charges applicatives, du calcul scien-
tifique aux grandes bases de données.
Tout cela avec une motivation qui était
essentiellement économique.

Nous allons vivre maintenant une période
où les technologies de rationalisation et
de virtualisation vont se standardiser,
avec là encore la même motivation éco-
nomique. S’appliquant initialement au
matériel et aux logiciels de base, la stan-
dardisation va s’appliquer désormais à
toute l’infrastructure. L’efficacité écologi-
que passera, en premier lieu, par l’effica-
cité économique.

Quel agenda pour Bull dans ce contexte ?
Nous voyons cette prise de conscience
environnementale de façon extrêmement
positive, à la fois pour l’impact qu’elle
aura pour la société et pour la compéti-
tivité de nos clients.

Bull, entreprise citoyenne, a lancé de lon-
gue date des initiatives dans ce domaine.
Nos centres de production sont certifiés
ISO140013 depuis 2001. Tous nos pro-
duits sont en conformité avec les directi-

ves RoHS4 depuis 2006 (ces directives
ont été définies par l’Europe dès 2003).
Nos procédures de recyclage nous per-
mettent, chaque année, de retraiter 50 %
des produits délivrés et 90 % des embal-
lages.

Notre agenda technologique passe par
de nombreuses initiatives, qui toutes
concourront à maîtriser « l’empreinte car-
bone » de nos produits et services. En
voici les plus importantes.
Pour les produits :
• nos serveurs NovaScale et Escala intè-

grent d’ores et déjà les technologies les
plus avancées en matière de gestion
d’énergie, à commencer par les proces-
seurs, que ce soit avec les processeurs
Xeon et Itanium d’Intel ou avec le
processeur Power6, qui tous permettent
de réduire leur consommation tout en
optimisant leur performance, et des
technologies permettant  d’allouer un
« budget électrique » à un ensemble de
serveurs au travers d’un outil d’adminis-
tration du « datacenter » ;

• l’optimisation de la chaîne de refroidis-
sement, avec l’apparition de racks
refroidis par eau fin 2007 ;

• l’optimisation de la chaîne de distribu-
tion électrique, avec la limitation de
convertisseurs et d’adaptateurs ;

• la généralisation des technologies de
virtualisation en mode natif sur l’ensem-
ble de nos serveurs haut de gamme,
qui doit permettre d’utiliser beaucoup
mieux les capacités des serveurs.

Sans compter les technologies propres au
« datacenter » lui-même. Leader en
Europe de l’exploitation de grands cen-
tres informatiques, nous apportons à
ceux-ci les développements les plus
appropriés. La détection infra-rouge de
points chauds, l’optimisation de la circu-
lation de l’air, la mise en place de systè-
mes anti-incendie sans danger pour
l’homme et l’environnement, la limitation
des particules en suspension, sont quel-
ques-uns des sujets sur lesquels nous
investissons. Il faudra aussi mettre l’ac-
cent sur l’ingénierie du « datacenter »
dans le cadre de sa restructuration, ren-
due nécessaire pour en améliorer la dis-
tribution électrique et les capacités de
refroidissement. Car le « datacenter » de
demain, s’il sera bien plus efficace dans
sa consommation énergétique, sera aussi
beaucoup plus puissant. Et Bull sera l’une

des quelques sociétés en mesure de maî-
triser cette complexité.

À court terme, nous mettons la priorité sur
les approches de consolidation et de vir-
tualisation, où les gisements de producti-
vité et d’économie sont les plus impor-
tants. C’est tout le sens de notre initiative
« gagner en flexibilité » qui sera lancée
fin septembre. 

Loin de tout battage médiatique inutile,
Bull va à l’essentiel. Nous venons de met-
tre en place le plus grand centre de cal-
cul européen, pour lequel les contraintes
de maîtrise de la consommation sont par-
ticulièrement fortes. Avant tout, nous aide-
rons nos clients à optimiser les architectu-
res de plus en plus complexes qu’ils ont à
maîtriser. Parce que leur efficacité envi-
ronnementale sera la condition de leur
efficacité tout court.

(1) : Voir
http://www.energystar.gov/index.cfm?c=
prod_development.server_efficiency#epa
(2) : Selon une étude publiée en février
2007 par Jonathan G Koomey, du
Lawrence Berkeley National Laboratory 
et de l’Université de Stanford.
(3) : La norme internationale ISO 14001
a été rédigée sous l’égide de l’ISO. Elle
prescrit les exigences relatives à un sys-
tème de management environnemental
(SME).
(4) : La directive européenne RoHS vise à
limiter l’utilisation de six substances dange-
reuses. RoHS signifie « Restriction of the
use of certain Hazardous Substances in
electrical and electronic equipment », 
c’est-à-dire « restriction de l’utilisation de
certaines substances dangereuses dans les
équipements électriques et électroniques »,
tels que le plomb, le mercure, le cadmium,
le chrome hexavalent, etc.
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V ous avez déployé une solution 
décisionnelle ambitieuse. Pourquoi ?

Nos premières réflexions sur le décision-
nel datent d’il y a six ans. Compte tenu
de l’ouverture du marché de l’énergie à
la concurrence, il était essentiel de
pouvoir prévoir les évolutions de
notre portefeuille clients et d’optimi-
ser nos offres en conséquence.
Nous souhaitions notamment affiner
nos capacités de segmentation et de
prévision selon les profils de
consommation. Nous voulions aussi
faciliter le pilotage de la perfor-
mance des actions de marketing et
de communication.

Quelles architectures décisionnelles
avez-vous mis en place pour répon-
dre à ces besoins ?
Nous avons progressé par étapes.
En pratique, nous avons déployé un
entrepôt de données centralisé pour
le marché des entreprises et des pro-
fessionnels – qui nous a servi de
pilote – puis, plus récemment, un
autre pour le résidentiel et les parti-
culiers (26,9 millions de clients
gérés !). Ces « data warehouses »
sont alimentés par les applications
historiques et progressivement par
les différents modules de gestion
mySAP utilities, notamment ISU et
CRM et éclatés en divers datamarts pour
des traitements ou restitution particuliers,
par exemple le profilage client. Pour des
raisons historiques, certaines de nos
applications sont encore partagées entre
les activités de production et de distribu-
tion d’énergie, ce qui nous oblige à main-
tenir quelques datamarts spécifiques pro-
visoirement non connectés aux « data
warehouses » centraux. À terme, l’archi-
tecture cible sera néanmoins unifiée.

Nous devrions l’atteindre en 2008. La
volumétrie globale est importante : une
dizaine de téraoctets pour les entreprises
et les professionnels et une douzaine pour
le résidentiel (pour deux ans d’historique). 

Comment prévoyez-vous de faire évoluer
la solution ?
Nous avons d’excellents retours des utili-
sateurs qui se répartissent entre le
contrôle de gestion, le marketing et les
ventes sur l’ensemble des régions. Pour
aller plus loin, nous souhaitons à l’avenir
alimenter les responsables opérationnels
en restitutions détaillées avec des outils
encore plus conviviaux. Les processus de
« reporting » doivent être dématérialisés,

rendus très simples. C’est notre priorité
des trois prochaines années. 

Compte tenu de cette expérience, quelles
sont, selon vous, les meilleures pratiques

à mettre en œuvre ?
Avant tout, je pense qu’il est impor-
tant de mettre en place un référen-
tiel unifié, avec une approche cen-
tralisée du décisionnel, même s’il
faut reconnaître qu’il n’existe pas
de modèle « pur et parfait » et qu’il
y aura toujours 20 % de cas qui
nécessiteront des réponses spécifi-
ques. Il faut aussi veiller à ne pas
multiplier les indicateurs : nous
nous attachons à sélectionner la
dizaine d’indicateurs clés qui sera
vraiment utile pour chaque profil.
Ceci en essayant bien sûr de trou-
ver la bonne adéquation entre ce
qui est utile et ce que la DSI peut
raisonnablement produire ! Car
les systèmes décisionnels sont des
systèmes complexes et coûteux. Il
faut toujours garder à l’esprit le
rapport entre le coût et la valeur
créée. Il faut aussi s’attacher à
faire déployer ces solutions par
des équipes conjuguant compé-
tence technique et savoir-faire
métier. C’est une alliance rare, dif-
ficile à maintenir dans la durée.

Chez EDF, nous avons mis en place une
structure qui capitalise ces expertises :
l’AGRC. Elle sert ainsi de centre de com-
pétence décisionnel. Enfin, il faut veiller à
la qualité des données. À données faus-
ses, décisions fausses. Il est important de
convaincre les équipes opérationnelles et
leur direction de l’importance de la col-
lecte et de la gestion de ces données.
Celles-ci sont un des patrimoines essen-
tiels de l’entreprise ! 

« Allier compétences techniques et métiers »

Le Groupe EDF, un des leaders sur le marché de l’énergie en Europe, est un énergéticien intégré, présent sur l’ensemble des
métiers : la production, le transport, la distribution, le négoce et la vente d’énergies. Avec plus de 40 millions de clients dans 
le monde, EDF a réalisé en 2006 un chiffre d’affaires consolidé de 58,9 milliards d’euros. 
En tant qu’intégrateur, Bull a contribué à la mise en œuvre de la solution décisionnelle d’EDF.

Entretien avec Gilles Chauveau 
DSI de la Division Particuliers et Professionnels, EDF
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La Communauté urbaine de Barnsley
(BMBC) est en voie d’atteindre son

objectif : réduire de 20 % ses coûts infor-
matiques sur les dix prochaines années. Ce
résultat est le fruit de la joint-venture (Bull
TCL) créée avec Bull, dont la vocation est
de gérer les actifs informatiques de
Barnsley. Cette joint-venture a également
pour vocation de contribuer à l’enrichisse-
ment des compétences et au rayonnement
économique de la Communauté urbaine. 

Bull et Barnsley avaient annoncé en juillet
2006 un partenariat de dix ans portant sur
un montant de 110 millions d’euros pour
déployer une infrastructure informatique
répondant aux directives du gouvernement
en termes de rationalisation et de réduction
des coûts (cf. « Efficiency Agenda »). 106
informaticiens, soit les effectifs du support
technique de BMBC, ont rejoint la joint-ven-
ture auxquelles s’ajouteront 86 nouveaux
postes selon les termes du contrat signé
avec Bull.

Il s’agit pour Barnsley non seulement d’at-
teindre, voire de dépasser, les objectifs de
réduction des dépenses définis par le gou-
vernement britannique, mais également de
déployer une infrastructure du 21e siècle
qui accentue son rayonnement régional. La
joint-venture héberge ainsi des services
informatiques et de communication en

ligne pour les écoles du comté et une
grande banque internationale.
La joint-venture a d’ores et déjà impulsé
une nouvelle dynamique tant auprès de son
personnel que de ses concitoyens. Après
un audit de ses compétences, la RH de Bull
TCL a initié un programme de management
de la performance pour ses employées. Le
volet ressources humaines de la joint-ven-
ture prévoit également des apprentissages
en informatique et en gestion pour les col-
légiens de la communauté urbaine.
Plusieurs étudiants seront formés au siège
de Bull à Paris. La joint-venture a été saluée
par l’inspection académique, notamment
pour ses actions menées dans le domaine
des technologies d’apprentissage permet-
tant aux étudiants de s’impliquer davan-
tage dans le processus éducatif. 

Les objectifs de la joint venture sont égale-
ment liés à la performance et assortis de
pénalités éventuelles. La contribution au
développement économique de la région
et la fourniture de services informatiques de
haut niveau au secteur public comme privé
comptent parmi les critères retenus.

« Nous sommes très satisfaits des progrès
réalisés pendant ces douze mois avec la
modernisation de plus de 700 postes de
travail et la mise en place de notre solution
de gestion de documents à l’échelle de la

Communauté. Tous les projets ont été déli-
vrés et temps et en heure et en respectant
les budgets alloués. La fiabilité et la perfor-
mance de l’infrastructure informatique ont
dépassé nos attentes et nous sommes fiers
d’être une plate-forme de services informa-
tiques pour d’autres acteurs. Ce succès
résulte de l’excellente coopération entre
Bull et Barnsley. Nos études nous montrent
un taux de satisfaction des utilisateurs
approchant les 99 % » a déclaré Ken Rutt,
Directeur adjoint de Barnsley.

Pour Phil Coppard, Directeur Général de
BMBC : « Nous avons créé un partenariat
innovant qui répond aux attentes de
Barnsley et de l’ensemble de la commu-
nauté. La fiabilité de l’infrastructure infor-
matique a été déterminante pour supporter
la modernisation de nos services, notre pro-
gramme de re-skilling et pour attirer de nou-
velles activités. C’est la démonstration que
nos deux sociétés partageaient un même
objectif ».

Jenny Newton, Directrice Générale de Bull
Royaume-Uni et Irlande a rappelé que « les
collectivités territoriales sont tenues de
développer des services centrés sur les
citoyens pour améliorer leur performance
et les rendre accessibles à tous. Notre joint-
venture constitue une proposition originale
et une réponse tangible à ces nouveaux
défis parce qu’elle maîtrise la complexité
des services, assure leur efficacité et prévoit
les évolutions nécessaires ».

Barnsley en voie de réduire ses dépenses informatiques de 20 %

Économies, amélioration des services, formation renforcée, tels sont les premiers résultats
de la joint-venture créée avec Bull voici douze mois.

La Commission européenne confie à Bull et ses partenaires 
un contrat de 9,6 millions d’euros pour le déploiement 
de services de support
La Direction des Technologies Informatiques de la Commission européenne (DIGIT) 
a choisi le consortium dont Bull est membre, comme l’un des deux prestataires ayant
pour mission de fournir des services de support avec engagement en temps et moyens.

Au sein de la Commission européenne,
DIGIT est l’entité en charge de la défi-

nition de la stratégie informatique et de la
coordination du développement des tech-
nologies et systèmes d’information néces-
saires à la fourniture de prestations du meil-

leur niveau aux employés et aux ressortis-
sants de l’Union européenne. 
Ce contrat de quatre ans représente un
montant de 9,6 millions d’euros pour les
trois membres du consortium : Econocom,
Cronos International et Bull ; 30 % du mon-

tant étant dévolus à ce dernier. Il porte sur
la fourniture de services de support avec la
mise à disposition de professionnels alliant
haut niveau d’expertise et certifications sur
les sites de la Commission européenne de
Bruxelles, Luxembourg, Strasbourg et
Dublin, ainsi que sur les centres communs
de recherche en Italie, Espagne, Pays-Bas,
Belgique, Irlande et Allemagne.
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SUCCÈS (SUITE)

Nottingham améliore ses services et réduit son 
« empreinte carbone » grâce à une infrastructure 
de serveurs lames Bull NovaScale
Bull augmente les performances et réduit la consommation d’énergie de plus de 40 %

Pour améliorer ses services à destination de ses 640 000 habitants, tout en réduisant
de plus de 40 % la consommation d’énergie de son infrastructure informatique, la
Communauté urbaine de Nottingham s’est dotée d’une infrastructure s’appuyant sur
des serveurs Bull. Constitué de serveurs lames Bull NovaScale, ce nouvel environnement
informatique traduit la stratégie de la municipalité qui vise à accroître son offre de
services locaux en ligne parallèlement à une réduction de 3 % des coûts de son système
d’information, en cohérence avec les directives gouvernementales.

Approuvée en mai par l’Institut de
l’Energie, le département des normes

énergétiques du Royaume Uni, la politique
environnementale de Nottingham vise, au
cours des dix prochaines années, à stabi-
liser ses activités en termes d’émissions de
CO2 (« carbon neutral »). Pour
Nottingham, l’amélioration de ses services
s’articule autour de grands programmes
dans le domaine des Technologies de
l’Information et de la Communication (TIC).
Ceci inclut la constitution de plates-formes
dédiées aux services centrés sur les clients,
ainsi qu’à la gestion de documents électro-
niques pour rationaliser le traitement des
documents externes et internes. Le pro-
gramme intègre également un nouveau
Système d’Information Géographique et le
remplacement du système de messagerie
du conseil municipal. 

La nouvelle infrastructure informatique com-
porte 43 serveurs Bull NovaScale lames et
des unités de disques EMC Clarion CX3.
Elle permettra d’apporter à tous les proces-
sus administratifs « de back-office » qui
fournissent les services locaux un accroisse-
ment de la vitesse de traitement et une aug-
mentation de la capacité de stockage de
données. De plus, les nouveaux serveurs
tracent la voie d’une plus grande standardi-
sation des environnements informatiques
utilisés par les différents départements. Par
rapport à la précédente infrastructure de

serveurs, la technologie de serveurs lames
apportera entre 40 % et 60 % d’économie
d’énergie.

Ce nouvel environnement constitue ainsi
l’étape ultime d’un programme de  renou-
vellement technologique démarré en parte-
nariat avec Bull il y a 7 ans. Il s’est d’abord
traduit par le remplacement de l’infrastruc-
ture mainframe par une infrastructure
ouverte supportant Unix et Oracle, puis
enrichie avec Citrix 2AD, Active Directory
et VMware ; Bull ayant apporté des presta-
tions de conseil et de support technique. Ce
programme d’améliorations a permis à la
municipalité de standardiser son infrastruc-
ture, notamment pour ses principales appli-
cations sous AIX, Microsoft Windows
2003 et Oracle.

« Nos services étant de plus en plus acces-
sibles en ligne, ou à travers des centres
d’appel opérationnels 24h / 24, nous som-
mes à la recherche de performances
accrues pour nos applications, impliquant
une maintenance réduite – en d’autres ter-
mes, nous voulons plus pour moins. Nous
avons profité des “gains” en maintenance
pour renouveler la technologie et nous
avons modifié la façon dont nous travail-
lons, par exemple en dédiant plus de per-
sonnel sur les tâches relatives au service
des clients dans la mesure où adaptons de
plus en plus nos services en fonction des

clients » a déclaré Jas Padam, Respon-
sable de l’infrastructure informatique de
Nottingham.

Tirant parti des processeurs double cœur
d’Intel, les serveurs lames NovaScale de
Bull apportent plus de puissance avec des
racks prenant moins d’espace au sol. Cela
permet d’augmenter les performances et
simplifie le câblage. De plus, les fonction-
nalités disponibles sur ces nouveaux ser-
veurs donnent à l’équipe informatique de
Nottingham une vue globale des différen-
tes applications en cours d’exécution et la
possibilité de les restaurer rapidement en
cas de problème technique.

La capacité de Bull à assurer le support
technique et la certification de toutes les
applications a contribué au choix des ser-
veurs lames de Bull. Les sept années pen-
dant lesquelles Bull a travaillé pour l’équipe
informatique ont constitué également un
facteur décisif dans le choix de
Nottingham. « Nous avons une excellente
collaboration avec Bull. Ses experts ont été
très réactifs, en répondant à nos demandes
au fur et à mesure que le projet avançait »
a souligné Jas Padam.

« Nottingham s’est pleinement engagée
dans la rationalisation de son infrastructure
pour fournir des services plus accessibles et
pour se conformer à la directive du gouver-
nement sur l’amélioration de l’efficacité des
services publics. Nous lui apportons la
plate-forme qui lui permettra d’offrir des
applications de plus en plus orientées
clients tout en réduisant de façon impor-
tante la consommation d’énergie » a ajouté
Jenny Newton, Directrice Générale de Bull
Royaume-Uni & Irlande.
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SUCCÈS (SUITE)

L’Université de Gand choisit un supercalculateur 
Bull NovaScale pour accélérer ses travaux dans 
la recherche médicale

Ce supercalculateur sera utilisé pour la
simulation de scanners médicaux

dans le but d’optimiser les processus de
détection précoce du cancer. Le choix
s’est porté sur le supercalculateur
NovaScale NS421, équipé de la nou-
velle génération de processeurs quadri-
cœurs d’Intel et optimisés pour effectuer
des calculs parallèles. 

NovaScale offre un excellent rapport
prix/performance/consommation, idéal
pour des systèmes de clusters parallèles à
grande échelle. Cette référence démontre
l’expertise de Bull et son savoir-faire dans
le domaine les solutions de calcul haute
performance et renforce sa position
parmi les leaders du marché dans le
domaine de grands systèmes de calcul

parallèles. 

Dans le cadre de la recherche sur l’imagerie médicale et le traitement de signal (MEDISIP), le groupe de recherche du Professeur 
I. Lemahieu, du Docteur S. Staelens et du Docteur S. Vandenberghe a porté son choix sur un supercalculateur Bull NovaScale. 

À propos de MEDISIP 

MEDISIP est un groupe de recherches du département
« Electronique et Systèmes d’Information » de la faculté des

sciences de l’ingénieur de l’Université de Gand, principalement axé sur la recherche
des signaux digitaux et le traitement d’image pour le secteur médical. 

Quelques exemples :
• la reconstruction imagière des acquisitions PET (Tomographie d’Emission par

Positron) et SPECT (Tomographie à Emission d’un Seul Photon) ;
• la modélisation et les simulations des scanners PET et SPECT ;
• l’Imagerie de Résonance Magnétique (IRM) et la conception de séquences 

gradients ;
• le matériel de tractographie nerveuse au moyen d’image « diffusion tensor » ;
• le traitement des signaux biomédicaux (ECG (ElectroCardioGramme), EEG (Electro

EncéphaloGramme), ERP (Potentiels contextuels).

http://medisip.elis.ugent.be/

Son projet ROSE (Réussir l’Open
Source à l’Ecole Centrale Marseille*)

a pour but d'étudier le développement du
logiciel libre au sein de l’établissement,
en impliquant tous les acteurs intéressés
par l'initiative (élèves, associations étu-
diantes, son centre de ressources informa-
tiques, des sociétés de services en logi-
ciels libres et d’autres partenaires institu-
tionnels ou industriels). À terme, ROSE
doit devenir public et rayonner au niveau
régional et national afin de créer une
dynamique de partenariat.

Initialisé par Centrale Marseille et par
Bull pour le projet des élèves ingénieurs
de 2e année, le premier sous-projet Open
Source a été le déploiement d’une brique
collaborative « Groupware ». La démar-
che validée par Bull a consisté à recenser
les besoins, effectuer une première ana-
lyse fonctionnelle, comparer cinq solu-
tions (Zimbra, OpenXchange,
eGroupware, more GroupWare et
Horde) selon des critères définis, puis la
mettre en oeuvre. L’installation pilote de
la solution retenue, eGroupWare, a été

réalisée auprès d’une dizaine d’utilisa-
teurs référents, dont le retour comme celui
de la direction informatique a été très
positif. La solution sera généralisée pro-
gressivement dans l’établissement en
2008.

*L'École Centrale Marseille a été créée en
2006 après la fusion en 2003 des trois
écoles fondatrices (ENSPM, ENSSPICAM,
ESM2), rejointes par l'ESIM en 2004.

L’Open Source séduit Centrale Marseille 
Bull accompagne l’école dans son projet ROSE

Située au cœur du technopôle de Château-Gombert, l’École Centrale Marseille* porte
l’héritage de plus d’un siècle de formations d’ingénieurs dans la cité phocéenne. Elle
dispose de nombreuses capacités de recherche avec de très importants laboratoires
et des liens privilégiés avec les entreprises.
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Q u’est ce qu’une VTL ?
La VTL ou Virtual Tape Library est

une solution de virtualisation dont la fonc-
tion de base est d’émuler des bandes
magnétiques sur un espace disque. Une
VTL s’insère dans un réseau de stockage
SAN ou IP et s’interface au serveur de
sauvegarde qui configure les ressources
de robotique, media et lecteurs de media
correspondant à une bibliothèque de
bandes magnétiques. 

Pendant la sauvegarde, la VTL enregistre
les données sur une cache disque.
L’augmentation du nombre de lecteurs vir-
tuels permet d’augmenter simplement le
niveau de parallélisme. Les données
seront migrées ultérieurement sur bandes
magnétiques, sans transit et donc sans
impact sur les serveurs applicatifs ou de
sauvegarde, en pouvant utiliser toute la
plage de temps disponible et ainsi mini-
miser le nombre de lecteurs réels. Ces
données sont conservées dans la cache
disque après leur écriture sur bande, ce
qui permet de garantir une restauration
dans un temps imparti, indépendant de la
position des données.

La VTL vise donc à compenser les incon-
vénients du stockage sur bande, notam-
ment la faible performance en restaura-
tion, par l’intermédiaire d’une couche
intermédiaire en système disque.

Pourquoi conserver les bandes magné-
tiques si les disques sont plus rapides,
notamment en restauration ?
Les bandes magnétiques représentent un
média économique, historiquement très
utilisé pour l’archivage des données. Elles
sont donc particulièrement présentes
chez les grands groupes depuis de nom-
breuses années.

Cependant, depuis le début des années
2000 et l’arrivée du standard SATA, les
prix des disques durs ont constamment
baissé alors que leurs capacités augmen-
taient. Cette technologie concurrence de
plus en plus les bandes magnétiques dans
leur domaine jusqu’ici réservé.
D’où l’idée de combiner ces deux technolo-
gies pour en tirer le meilleur parti. Les VTL
constituent un moyen d’optimiser les perfor-
mances en matière de temps de sauve-
garde et de restauration. Les bandes
magnétiques sont toujours utilisées pour la
conservation des données à long terme,

mais les VTL se révèlent indispensables pour
garantir la qualité de service au quotidien.

Les plus de la solution Bull StoreWay Virtuo
StoreWay Virtuo est notre solution de
consolidation de sauvegarde. Au-delà des
fonctionnalités basiques des VTL, nous
avons développé des fonctionnalités
évoluées qui permettent de mieux répondre
aux besoins de sauvegarde des centres
informatiques, quels que soient les systèmes
d’exploitation utilisés. 
L’émulation de plusieurs bibliothèques de
bandes magnétiques pour supporter la
connexion simultanée à plusieurs serveurs
de sauvegarde de type identique ou non
permet ainsi la consolidation d’environne-
ments hétérogènes de sauvegarde sur un
seul espace de stockage.
Les règles paramétrables de transfert
disques à bandes permettent une gestion
intelligente des moyens de stockage.
Les fonctions de copie distante permettent
de déployer des plans automatisés de
continuité d’activité.
StoreWay Virtuo permet la mutualisation et
la sécurisation des données et offre de très
hauts niveaux de performance, de flexibi-
lité et de disponibilité tant pour les systèmes
ouverts que propriétaires.

PAROLE D’EXPERT 

Bull Direct N°18 I septembre 2007

La virtualisation va bien au-delà de la réduction des coûts 
de sauvegarde

Philippe a consacré l’essentiel de son parcours professionnel aux pro-
blématiques de stockage : tout d’abord responsable des développe-
ments Bull dans le domaine, puis Directeur technique de la filiale Bull
2AI, dédiée au stockage, il est aujourd’hui Directeur Marketing
Produits de la BU consacrée au stockage.

La forte augmentation du volume de données due à la dématérialisation, 
à la globalisation des échanges et aux nouvelles réglementations a 
pour conséquence directe l’augmentation des temps de sauvegarde 
qui ne peuvent plus tenir dans les fenêtres allouées. En parallèle, 
les infrastructures se complexifient et l’hétérogénéité devient la règle.
Garantir l’accès aux données sauvegardées, quelles que soient les 
technologies, même dans un futur lointain, faire face au défi posé 
par l’hétérogénéité des infrastructures, améliorer les performances 
des opérations de sauvegarde / restauration, optimiser les moyens 
disponibles, réduire leurs coûts de possession, automatiser pour sécuriser
les processus, tels sont les principaux enjeux rencontrés aujourd’hui par
les directeurs informatiques.
Pour répondre à cette problématique, beaucoup de clients s’orientent 
vers des solutions de type VTL (Virtual Tape Library). 
Dès 1997, Bull a lancé et constamment enrichi sa solution de virtualisation :
StoreWay Virtuo.

Par Philippe Schreck, Directeur Marketing Produits,
BU stockage, Bull
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• Utilisation transparente des nouvelles
technologies de lecteur dans les envi-
ronnements de sauvegarde. StoreWay
Virtuo supporte les différentes technolo-
gies de lecteurs et de bandes autorisant
les clients  à adopter de nouvelles tech-
nologies de stockage sur bande
magnétique sans modification de l’envi-
ronnement existant. Il permet aussi aux
anciens environnements d’utiliser de
nouvelles technologies de lecteurs qui
n’auraient pas été supportées par le
vendeur des anciens environnements.

• Réduction d’utilisation du nombre de
cartouches jusqu’à 80 %. StoreWay
Virtuo remplit d’une façon optimisée
des cartouches physiques avec les
techniques suivantes : 

- « stacking » : l’écriture de plusieurs
volumes logiques sur une seule
bande physique ;
- compaction : la recopie de sauve-
gardes valides stockées sur différentes
bandes physiques sur une nouvelle
bande physique, rendant ces bandes
physiques réutilisables. 

Ces avantages techniques permettent une
économie efficace des cartouches physiques.

• Réduction d’utilisation de nombre de
lecteurs jusqu’à 90 % grâce à son utili-
sation optimisée des lecteurs physiques.

Les bénéfices clients les plus significatifs
Performance, réduction des coûts, simpli-
fication de la gestion des sauvegardes,
meilleure maîtrise de la complexité, tels
sont les principaux bénéfices apportés
par la solution Bull StoreWay Virtuo.

Un haut niveau de performances
L’utilisation des caches de données sur
disques assure la rapidité en sauve-
garde / restauration et par conséquent la
diminution des fenêtres allouées aux sau-
vegardes. 
La durée de la résidence des données en
cache est paramétrable, simplifiant ainsi
la gestion et l’administration du cycle de
vie des données, tout en s’adaptant aux
contraintes de l’exploitation.

Une architecture ouverte
L’intégration de StoreWay Virtuo dans les
environnements existants est transpa-
rente, les clients peuvent continuer d’utili-
ser leur plan de sauvegarde comme
avant l’évolution de leur système de pro-
tection vers StoreWay Virtuo.

StoreWay Virtuo virtualise les opérations
de librairie à la fois dans les environne-
ments ouverts (Unix, Linux et Windows,
NAS/NDMP) et « mainframes » (Bull
GCOS et IBM MVS/zOS). Il s’interface
avec la plupart des logiciels de sauve-
garde (Symantec NetBackup, EMC2
NetWorker, IBM TSM, etc.) et supporte
des librairies du marché (Sun/StorageTek,
Overland et Quantum/Adic, etc.) quelle
que soit la technologie de lecteur (LTO,
SDLT, 9x40…).

Un plan de Continuité d’Activité (PCA)
Pour répondre aux besoins de près de
70 % des clients, StoreWay Virtuo dis-
pose du mécanisme de « Vaulting », c’est-
à-dire de la possibilité d’effectuer simulta
nément la copie d’un jeu de sauvegarde 

dans une librairie distante. Cette option 
permet de s’affranchir des manipulations
quotidiennes de cartouches, notamment
des transferts hors sites.
De plus, StoreWay Virtuo peut fonction-
ner en mode « failover » sur différents
sites, pour assurer la continuité de servi-
ces lorsque l’un des deux sites n’est plus
accessible.

La réduction des coûts
• Consolidation et optimisation des res-

sources de sauvegarde. StoreWay
Virtuo fédère les environnements de
sauvegardes hétérogènes au sein d’un
accès unique et transparent pour l’ad-
ministrateur qui gagne ainsi du temps
et économise un logiciel dédié à cet
aspect du stockage. 

• Administration facile. L’administration
centralisée et facile à utiliser permet
d’accomplir les tâches de conformité en
termes de protection des données.



Les photos ci-dessous illustrent cet exemple :

Pour conclure
Bull est un pionnier dans la conception et le développement de technologie VTL pour les environnements hétérogènes.
Sa solution StoreWay Virtuo est particulièrement conçue pour les problématiques suivantes :
1 - la consolidation des environnements hétérogènes, « mainframe » et ouvert ;
2 - la reprise d’activité totale et transparente lors d’un sinistre ;
3 - l’optimisation des ressources : jusqu’à 90 % de réduction de ressources de sauvegarde et de restauration.

Bull continue à enrichir sa solution StoreWay Virtuo afin d’apporter plus de valeur encore et de l’adapter
aux environnements évolutifs des clients.
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Deux exemples particulièrement signifi-
catifs

Un client français souhaitait acquérir une
solution de virtualisation de sauvegarde
pour consolider les environnements de
sauvegarde mainframe IBM et serveurs
ouverts, réduire les fenêtres de sauve-
garde / restauration en tenant compte
de l’augmentation de la quantité de
données et conserver les systèmes de
gestion de bande actuels, donc utiliser
le même processus.

De plus la solution de virtualisation de
sauvegarde devait garantir la perfor-
mance jusqu’en 2010 tout en assurant la
continuité de service.

La solution Bull StoreWay Virtuo a non
seulement répondu à ces exigences, mais
a permis de plus d’obtenir de substantiel-
les économies en coûts de fonctionne-
ment. Voici quelques chiffres : avec la
solution StoreWay Virtuo, la surface au
sol utilisée est 10 fois plus faible qu’aupa-
ravant et la consommation des cartou-
ches a été réduite d’un facteur 20 !

Un autre client, américain, a déployé la
solution StoreWay Virtuo et a obtenu des
économies environnementales, en coût de
consommables, mais aussi en personnel
(réduction par 6 en personnel administra-
teurs et opérateurs) et réduction de la
durée d’une sauvegarde de 60 %.

Avant Virtuo : surface au sol d’une librairie Après Virtuo : surface au sol de toute 
la solution
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Performance, hautes capacités 
de consolidation et de virtualisation
avec le nouveau serveur Bull NovaScale
conçu pour simplifier la gestion 
des centres informatiques

De puissantes capacités pour la conso-
lidation et la virtualisation

La capacité de traitement et la possibilité
d’exécuter des tâches en simultané – grâce
aux processeurs quadricœur – constituent
une base solide pour la consolidation et
la virtualisation.
Pour la virtualisation, le serveur
NovaScale R480 E1 fournit également
une large bande passante avec 16 cœurs
indépendants interconnectés, jusqu’à 1/4
de téraoctets de mémoire système évolu-
tive et 1,1 téraoctets de stockage interne.
Robuste et évolutif, le nouveau serveur
NovaScale contribue à renforcer l’effica-

cité des centres informatiques et permet
de réduire le coût total de possession en
facilitant la consolidation. Les solutions de
virtualisation VMware sont certifiées sur
ces nouveaux serveurs. 

Administration simplifiée et protection
optimale des données
Ce nouveau serveur NovaScale est admi-
nistré par la suite logicielle NovaScale
Master, développée par Bull pour faciliter
l’exploitation et réduire les coûts d’adminis-
tration des infrastructures informatiques.
Le serveur NovaScale R480 E1 associe la
fiabilité, la disponibilité et la maintena-

bilité (RAS), permettant d’assurer l’intégrité
des données grâce aux fonctions et dispo-
sitifs suivants : fonction miroir de la
mémoire et « sparing », cartes PCI Express
et disques SATA/SAS connectables à
chaud, blocs d’alimentation et ventilateurs
redondants remplaçables à chaud. La
carte RAID intégrée, l’extension des E/S
et l’administration à distance permettant
de libérer des emplacements PCI, offrent
la réserve de puissance nécessaire pour
le débit élevé des E/S.

Prix et disponibilité :
Prix d’une configuration avec un pro-
cesseur E7310, 2 Go de mémoire, un 
disque 36 Go/10k/2.5’’, un DVD :
6 110 euros.
Disponible fin septembre 2007.

Bull Direct N°18 I septembre 2007

Pour répondre aux exigences de consolidation et de virtualisation des serveurs de 
l’entreprise, offrir une performances évolutive, une protection élevée des données et
simplifier l’administration, Bull vient d’annoncer le serveur quadricœur quatre sockets
Bull NovaScale® R480 E1 intégrant le nouveau processeur Intel® Xeon® série 7300
– nom de code Caneland. Disponible en format rack, ce serveur renforce la gamme
NovaScale Universal qui s’étend du serveur d’entrée de gamme au serveur d’entreprise. 

L’Open Source au service du support des clients de Bull

Récemment mise en ligne pour en amé-
liorer la facilité d’emploi, en particu-

lier grâce à une navigation plus intuitive
et un moteur de recherche performant, la
nouvelle version de ce service est basée
sur une solution 100 % Open Source.

Le pari était loin d’être gagné pour les
équipes de développement Bull responsa-
bles de ce projet, car il s’agissait d’assu-
rer la migration d’un système de base de
données documentaire propriétaire parti-
culièrement performant, tout en regrou-
pant et en homogénéisant la présentation

et la navigation d’une pléiade de sites
construits au fil du temps, dans des tech-
nologies diverses.

Leur choix s’est porté sur une architecture
ouverte innovante s’appuyant sur un clus-
ter de serveurs « blades » Bull NovaScale
de dernière génération et une solution
Open Source basée sur APACHE, Linux
SuSe et le système de gestion de contenu
professionnel Zope/Plone. 

Le résultat est au rendez-vous. Depuis son
ouverture ce service attire de plus en plus

de demandes d’inscription : ce service
est ouvert au public et dispose d’une
zone réservée accessible aux clients
bénéficiaires d’un contrat de mainte-
nance et de support. Une navigation plus
simple et plus intuitive grâce à une grille
de présentation homogène des informa-
tions, un moteur de recherche puissant
allié à l’indexation totale du contenu en
ligne, une facilité accrue de publication
et d’administration font de Bull Support
en ligne un moyen performant de gestion
de la connaissance des informations tech-
niques et une réponse efficace à la
demande des clients Bull.

Assurer à ses clients l’accès en ligne aux informations techniques utiles à la mise en
œuvre et au maintien de ses produits, mettre à disposition un canal de communication
technique disponible 24 / 24 - 7 / 7 entre les équipes opérationnelles de ses clients
et les experts du support Bull, telles sont les finalités du service Bull Support en ligne.
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Protection sociale : les règles d’or pour
conduire des projets de personnalisation
des prestations et de consolidation

Ce livre blanc présente les défis et les
meilleures pratiques en matière de

consolidation et de décloisonnement des
infrastructures, de personnalisation des ser-
vices ou de lutte contre la fraude et les
abus. S’appuyant sur son expérience de
bâtisseur de systèmes de production et de
systèmes décisionnels menée auprès de
grands acteurs de la protection sociale,
Bull donne les règles d’or pour conduire
avec succès ces projets d’envergure.

Pour illustrer les enjeux et les meilleures
pratiques, le livre blanc comporte des
entretiens exclusifs avec des dirigeants et
des DSI des plus grands organismes
sociaux en France, en Espagne ou aux
USA – où les solutions de « Business
Intelligence » de Bull gèrent le tiers du bud-

get du programme Medicaid (soit 110
milliards sur 320 milliards de dollars)
bénéficiant à 15 millions d’américains sur
60 millions d’ayants droits.
• Dominique Libault, Directeur de la

Sécurité sociale, France.
• Dave McLaury, Directeur adjoint du

Département de la Santé Publique État
du Michigan, USA.

• Daniel Lefebvre, Directeur des Systèmes
d’Information AGIRC-ARRCO et Pierre
Chaperon, Directeur du cabinet GIE
AGIRC-ARRCO et directeur délégué
ARRCO, France.

• Jean-Pierre Revoil, Directeur Général de
l’Unédic, France.

• Francisco Delgado Azuara, DSI, INSS,
Espagne.

• Gérard Russeil, DSI de la CNAF, France.

Capitalisant sur son expérience internationale en Europe, aux USA, en Amérique
latine ou dans les pays du Maghreb, Bull publie aujourd'hui un nouveau livre blanc
« Protection sociale : personnalisation et performance ».

Guide stratégique, il est destiné aux déci-
deurs de la protection sociale pour les
aider à concevoir les évolutions des SI qui
sont au cœur des grands chantiers de trans-
formation engagés pour faire face aux bou-
leversements économiques, sociaux et
sociétaux d’aujourd’hui et de demain.

Disponibilité :
Le livre blanc est téléchargeable gratuite-
ment à l’adresse http://www.bull.fr

Expertise Microsoft®
Soft2You est devenu en dix ans un

acteur incontournable du marché des
applications à la demande. Son partena-
riat avec Microsoft® lui permet aujourd’hui
de consolider son expertise sur les applica-
tions de l’éditeur et surtout d’être le seul
acteur du marché français à proposer un
modèle locatif des dernières versions des
produits : Exchange 2007, SharePoint
WSS 2007 et CRM Dynamics 3.0.

Soft2You a également développé sa pro-
pre plate-forme de démonstration pour

tester ces solutions en conditions réelles
sur le Web, tous types de PDA (Windows
Mobile) ou via Microsoft Outlook 2007.
Les inscriptions à cette plate-forme se font
directement en ligne, sur le nouveau site
de la société : www.Soft2You.com

Mobilité et sécurité
À l’écoute des nouveaux besoins des
entreprises, Soft2You présente également
des solutions de mobilité et de sécurité
particulièrement souples et perfor-
mantes :
• Mobilité : solutions Soft2You pour ter-

minaux Blackberry® et Windows
Mobile® ;

• Sécurité : solution anti-virus et anti-
spam pour serveurs SMTP, Exchange
Hosted Services®.

Soft2You, expert en solutions hébergées, 
se recentre autour de l’offre de Microsoft

Agarik, société du Groupe Bull, a annoncé le repositionnement de sa filiale Soft2You autour des solutions Microsoft® en mode
hébergé. Cette stratégie s’appuie sur l’offre applicative Microsoft®, à ce jour la plus complète et la plus récente du marché français
en mode ASP. Soft2You a présenté, à cette occasion, son nouveau site Web, reflet de cette stratégie. 
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Polytech’Grenoble remporte la première édition 
du concours Open World challenge de Bull

Pour détecter, encourager et soutenir
l’implication des élèves des Grandes

Ecoles d’Ingénieurs dans le mouvement
Open Source, Bull a lancé fin 2006 un
concours original : Open World chal-
lenge. Le principal objectif de ce
concours est de permettre aux élèves
ingénieurs de s’initier aux modes de
développements communautaires et
d’échanger avec les experts de différen-
tes communautés Open Source, notam-
ment OW2. 

« Architecte d’un monde ouvert, Bull sou-
tient et encourage les talents. Notre
volonté avec ce concours est de créer un
défi impliquant les étudiants sur un sujet à
la fois concret et innovant » a déclaré
Patrick Semtob, Directeur Général de Bull
en charge des Ressources Humaines.
« Cette 1re édition a également permis de
détecter des potentiels aptes à rejoindre
nos centres de services. Le Groupe ayant
pour objectif, en 2007, de recruter plus
de 1000 collaborateurs dont 400 en
France. Cette 1re édition de l’Open
World challenge est une réussite. Nous
en préparons déjà la 2e édition qui sera
présentée aux écoles en juin 2008. »

Pour sa première édition, Bull a proposé
ce concours à six écoles d’ingénieurs :
Supélec, ENSEIRB*, Polytech’Grenoble,
EISTI, ECE et ESIEE.

Avec l’aide de leurs professeurs, les équi-
pes, composées de quatre à cinq élèves,
ont disposé de trois mois pour proposer
une solution à l’un des trois sujets présentés :
• portage de la console d’administration

du serveur d’applications Open Source
JOnAS sur le portail Open Source eXo
platform ;

• développement d’une infrastructure de
génération de rapports d’exécution
workflow pour le projet Bonita ;

• valorisation d’une infrastructure de noti-
fications de Bonita pour l’envoi des
événements SMS, Instant messaging,
mail, création d’une tâche dans
Outlook.

Ce dernier sujet a été retenu par les deux
équipes finalistes de Polytech’Grenoble et
Supélec qui ont présenté leurs solutions
auprès d’un jury composé de créateurs
d’entreprises éditrices de logiciels Open
Source : Benjamin Mestrallet, fondateur
d’eXo et Bertrand Diard, dirigeant de
Talend, ainsi que d’experts Open Source
de Bull. 

Nouveau modèle de développement communautaire, moteur de l’innovation techno-
logique, l’Open Source prend une importance croissante dans l’économie du logiciel
et des systèmes d’information, dont il pourrait représenter 20 % à l’horizon 2008.
L’Open Source est aussi un moyen d’expression de jeunes talents.

Aux termes d’une compétition très serrée,
Polytech’Grenoble a été récompensée
d’un prix de 5 000 euros. Impressionné
par l’investissement et la qualité du projet
Supélec, le jury a décidé de lui attribuer,
à titre exceptionnel, un prix de 2 500
euros.

« Le travail collaboratif et la synergie
autour de la formation et du monde pro-
fessionnel était au cœur de l’esprit de
Polytech’Grenoble. J’ai été très heureux
que des élèves de notre école se lancent
dans ce concours » a déclaré Philippe
Morat, professeur responsable de l’op-
tion réseaux informatiques et communica-
tion multimédia à Polytech’Grenoble
« Cette collaboration avec Bull leur a per-
mis d’expérimenter en grandeur nature
un projet de développement et de
confronter leur formation théorique à une
réalisation métier. Ce fut une expérience
vraiment très enrichissante pour eux, ori-
ginale et motivante, qui a accompagné
leurs premiers pas dans la communauté
Open Source. »

*ENSEIRB (Ecole Nationale Supérieure
d’Electronique Informatique et
Radiocommunications de Bordeaux) 
EISTI (Ecole Internationale des Sciences 
du Traitement de l’Information)
ECE (Ecole Centrale d’Electronique) 
ESIEE (École Supérieure d’Ingénieurs 
en Électronique et Électrotechnique).
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Paris, le 20 septembre

Informatica Day 

Bull participe à Informatica Day, qui se
tiendra le 20 septembre à Paris

Cette journée d’information, d’échanges
et de partage autour des besoins liés à
l’intégration et la qualité des données
proposera des témoignages de clients et
d’experts du marché.

Cyrille Chastaing, Directeur de l’entité
Business Intelligence de Bull, vous présen-
tera les retours d’expérience des derniers
projets de BI menés par Bull.

Le thème de son intervention planifiée de
14 h 45 à 15 h 15 sera : « Fusion des
systèmes d’information décisionnels : 

risques et solutions »

Les experts de Bull seront heureux de vous
rencontrer à cette occasion.

Paris, le 20 septembre

Journées régionales GCOS 7

Après Aix-en-Provence, Luxembourg et
Nantes, la prochaine réunion

GCOS 7 se tiendra à Paris le 20 septem-
bre, à la Maison des Polytechniciens.
Au programme :

• DIANE : l’offre s’élargit avec
NovaScale 7005 ;

• DIANE : plate-forme applicative ouverte,
interopérable, bénéficiant de la plate-
forme Open Source NovaForge ;

• NEWFORM : la solution d’impression
partagée ;

• VIRTUO : la virtualisation de vos sauve-
gardes.

Pour plus d’informations :
http://www.bull.com/fr/actu/jrgcos7/

Les réunions régionales sont l’occasion
chaque année de présenter les 
nouveautés GCOS 7. 

Paris, le 25 septembre

« Les Mornings du libre », les rendez-vous de l’Open Source :
Le BI en Open Source

Chaque mois Bull vous propose les
Mornings du Libre, petits déjeuners

autour d'une thématique liée à la mise en
oeuvre de l’Open Source dans les systèmes
d’information. Animées par des experts qui
vous feront partager leurs expériences en
termes de méthodologies, d’outils, de solu-
tions et de meilleures pratiques, ces matinées
se veulent pragmatiques afin d’aider les
Directions informatiques à intégrer les logi-
ciels libres dans leurs systèmes d’information.

Après les premiers Mornings de printemps
(développement logiciel, migration, pos-
tes de travail, puis supervision et adminis-
tration), Bull propose 4 nouveaux rendez-
vous de l’Open Source :

• Morning du 25 septembre : le BI en
Open Source

• Morning du 18 octobre : développement
logiciel

• Morning du 22 novembre : le portail et la
GED

• Morning du 13 décembre : la virtualisation

Le prochain Morning du libre dédié au
« Business Intelligence en Open Source »,
se tiendra mardi 25 septembre, de
8 h 30 à 11 h au NCI Com’Square, 57,
Esplanade du Général de Gaulle – La
Défense. 

Pour vous inscrire et en savoir plus :
http://www.bull.com/fr/mornings/
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Issy-les-Moulineaux, les 3 et 4 octobre

Forum Mondial e-démocratie

Les Webcasts Bull sur son site Internet

L’invité d’honneur de l’édition 2007 du
forum est cette année le Royaume-

Uni, dont les nombreuses expériences
apporteront un éclairage utile aux
débats, notamment en direction des
représentants des collectivités territoria-
les, moins de six mois avant les élections
municipales françaises.

Le thème : « La société numérique à l’ère
du citoyen 2.0 »

L es Web séminaires sont désormais
enregistrés et disponibles gratuite-

ment 24 h / 24 sous forme de Webcasts
sur le site Internet Bull : http://www.

bull.com/websem/fr/webcast.html
Il est ainsi possible d’écouter et de vision-
ner les présentations des experts Bull, à
tout instant et sans quitter son poste de
travail. Neuf Webcasts sont déjà disponi-
bles et la liste n’est pas exhaustive.

Quelques exemples de thèmes abordés :

• De la consolidation à la virtualisation :
les bonnes pratiques

• Les technologies clés pour assurer la
continuité de service

• Réussir vos réseaux de stockage d’en-
treprise étendue : les bonnes démar-
ches.

Comment moderniser les relations entre
l’administration, l’élu et le citoyen dans le
contexte de l’Internet 2.0, l’Internet de 2e

génération, plus rapide grâce aux hauts
débits et plus participatif avec les blogs,
les vidéos en ligne… ?

Mercredi 3 octobre à 14 h 30, Bull, spon-
sor du forum, participera à la table ronde
« e-administration : quelle approche col-
laborative ? ».

Comment accélérer les échanges de bon-
nes pratiques ? Quels sont les meilleurs
exemples ? La solution passe-t-elle par les
partenariats public / privé ?

Jean-Pierre Barbéris, Directeur Général
de Bull France, interviendra sur les nou-
velles formes de partenariat pour « indus-
trialiser » les bonnes pratiques.

Pour plus d’information :
www.forum-edemocratie.com

Les 3 et 4 octobre prochains, le Palais
des Sports d’Issy-les-Moulineaux
accueillera le Forum Mondial 
de l’e-démocratie pour sa 8e édition. 

Bull organise chaque mois des Web
séminaires interactifs et gratuits sur des
sujets d’actualité. 

Paris, le 27 septembre

Gestion de la qualité de service : les nouvelles approches
pour aligner SI et stratégie d’entreprise 

De la gestion de la qualité de service
au pilotage des processus métiers, les

solutions de supervision et d’administra-
tion informatiques ont pris aujourd’hui
une dimension stratégique pour concourir
à la gouvernance des SI, en lien de plus
en plus étroit avec les approches de type
ITIL et CMMI.
• Quelles sont les tendances technolo-

giques ?
• Quelles contributions apporte au-

jourd’hui l’Open Source ?
• Quelles sont les meilleures pratiques de

mise en œuvre ?

Faites un point d’ensemble sur ces enjeux
en assistant à ce séminaire organisé avec
le CUBE (Club des Utilisateurs de Bull
Européens). 
• Gestion de la qualité de service, avec

l’apport des approches ITIL et CMMI
par Ahcène Latreche, Consultant Bull.

• La contribution des solutions Open
Source (Nagios, Zabix, Zenoss…) avec
Bruno-Paul Martin, Consultant Bull.

• Fédérer la gestion de la qualité de ser-
vice : l’innovation OpenMaster 8 avec
Marc-Antoine Devouassoux, Consultant
Bull Evidian.

• Retour d’expérience : la supervision
d’un « data center » critique par
Philippe Martinet, Bull Services info-
gérés.

• Retours d’expérience : mener un grand
projet de pilotage temps réel de la qua-
lité de service.

• Question/Réponses.
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Monaco, du 10 au 13 octobre

Septièmes Assises de la Sécurité

L’édition 2006 avait réuni plus de 950
participants dont 365 décideurs DSI,

RSSI, Risk Managers… 

Les Assises 2007 mettront l’accent sur le
stockage, l’archivage, la sécurité en

Open Source, la mobilité et la gestion
des identités.

Bull Evidian participe à ces septièmes
Assises et un atelier thématique sera
animé par Stéphane Vinsot, Chef de pro-

duit Offre IAM, sur le thème : « Road
Map pour la mise en place d’un projet
IAM, de vos politiques de sécurité en
place jusqu’au Role Management – Cas
d’emploi ».

Les experts d’Evidian présenteront sur le
stand les nouveautés de l’offre de gestion
des identités et des accès : IAM suite 8.

Cet événement européen, qui se tiendra les 10 et 13 octobre prochains à Monaco,
est un temps fort de rencontre et de réflexion entre DSI et professionnels du marché
autour des problématiques majeures de la sécurité des systèmes d’information. 

Paris, les 17 et 18 octobre

SAS forum

Bull est partenaire du SAS Forum, qui
se tiendra au CNIT Paris La défense.

Le SAS Forum réunit chaque année des
milliers de participants sur le thème de
l’informatique décisionnelle.

Le jeudi 18 octobre, Bull et l’Unédic inter-

viendront lors d’une conférence - atelier
sur le thème de la mise en œuvre du
Système d’information Décisionnel de
l’Unédic en environnement SAS9. 
Pendant toute la durée du forum, venez
rencontrer les experts décisionnels du Bull
sur son stand !

Reims, du 9 au 11 octobre

USF

Paris, du 9 au 12 octobre

Milipol 2007 

Salon mondial de la sécurité intérieure
des Etats réservé aux professionnels

de la sécurité, Milipol accueillera notam-

ment les représentants des Ministères de
l’Intérieur, de la Défense et de la Justice,
des Douanes ainsi que de la Sécurité
Civile française.

Nos experts seront heureux de vous
accueillir sur le stand Bull 3Q120 pour
vous présenter les solutions de sécurité

TrustWay, dont VPN, HSM et clé USB
cryptographique RCI.

Bull est partenaire de la convention des Utilisateurs SAP Francophones 2007, qui se tiendra
cette année à Reims. Bull participera aux conférences et aura le plaisir de vous accueillir sur

son stand pour vous présenter ses réalisations.

La 15e édition du salon Milipol se tiendra
cette année à Paris, au parc d’exposition
de la Porte de Versailles, du 9 au 
12 octobre 2007. 
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Frankfort en Allemagne, du 29 au 31 Octobre

Storage Networking World, Europe

Paris la Défense, CNIT, les 21 et 22 novembre

InfoSecurity France

SNW Europe est l’événement le plus
important dédié au stockage en

Europe. Les directions informatiques vien-
nent découvrir les dernières avancées
technologiques et partager leurs expé-
riences pour optimiser les capacités de
stockage de leurs entreprises. Une cen-
taine de conférences animées par des
professionnels du stockage des cinq

Plus de 6 000 visiteurs sont attendus.
De nombreux thèmes seront abordés

au travers des stands et des confé-
rences : E-SSO, intrusion, « phishing »,
cryptologie, audit, etc.

Comme chaque année Bull et sa filiale
Evidian seront présents. 

nouvelle version de Policy Manager,
ainsi que les dernières fonctionnalités de
l’offre TrustWay.

Jeudi 22 novembre, nos experts tiendront
deux conférences : l’une à 10 h 15, sur
les nouveautés IAM 8, suivie d’une autre
conférence à 12 h 15, sur les nouveautés
TrustWay.

Pour plus d’information :
www.infosecurity.com.fr

continents sont planifiées. Créé en étroite
relation avec SNIA (European Storage
Networking Industry Association), cet
événement est sponsorisé par les plus
grands acteurs du stockage au monde. 

En tant que sponsor, Bull exposera ses
solutions StoreWay sur son stand N° S15.
Mercredi 31 octobre à 10 h 30,

l’UNEDIC, client de Bull, tiendra une
conférence sur le thème « Les défis de la
virtualisation en environnement main-
frame et ouvert » avec Gérard Causse,
chef de projet virtualisation, comme
conférencier.

Pour plus d’information :
http://www.snweurope.com

Reno aux États-Unis, du 10 au 16 novembre

SuperComputing 2007

SC07 accueillera un programme techni-
que exceptionnel, des tutoriaux, des

ateliers, une zone d’exposition encore
plus grande, un programme éducatif pas-
sionnant et bien d’autres activités. Les
conférences SuperComputing attirent des
scientifiques, des chercheurs, des déve-
loppeurs, des ingénieurs réseaux, des
administrateurs informatiques, des déci-
deurs et des directeurs informatiques issus
d’universités, d’industries et d’organisa-

tions gouvernementales du monde entier.
SC07 démontrera comment le calcul
haute performance et les technologies
associées impactent toutes les disciplines
en aidant à analyser les informations et à
mieux les comprendre, encouragent les
projets interdisciplinaires, affectent le pro-
cessus éducatif en permettant l’utilisation
de la modélisation et la simulation numé-
riques à l’université, et permettent de
résoudre des problèmes restés jusqu’ici

insolubles dans bien des domaines :
nano science, biotechnologie, climatolo-
gie, astrophysique, chimie, fusion, indus-
trie pharmaceutique, défense, nucléaire...

Venez découvrir nos solutions de calcul
intensif les plus récentes sur le stand Bull
(n° 2749) !

Pour plus d’information :
http://sc07.supercomputing.org

Cette année, le Salon de la sécurité 
informatique devient comme dans les
autres pays « InfoSecurity » France.

SC07, la plus importante conférence internationale sur le calcul, les réseaux, 
le stockage et l’analyse haute performance se tiendra à Reno (Nevada) 
du 10 au 16 novembre.

Sur le stand (D26), nos experts démontre-
ront les nouveautés de l’offre Evidian
IAM suite 8, en mettant particulièrement
l’accent sur la synchronisation des don-
nées, Data Privacy ou encore la toute


